
LA STATUE DE NOTRE-DAME DE LIESSE

III.-PRFANATIONS.

Avant de raconter les scènes hideuses de la révolution,
nous dirons quelque chose des profanations commises par les
Huguenots. C'est le 28 novembre 1568 qu'ils envahirent

Liesse ; ils fondent sur l'église, pénètrent dans le sanctuaire
de Marie, et au milieu des imprécations et des blasphèmes

les plus atroces, ils brisent, mutilent, renversent cloches,

images, statues, autels, ex-voto; puis ils mettent le feu à

l'église, et, fiers de leurs exploits et de leur vandalisme, ils

quittent Liesse pour aller recommencer ailleurs leur excès
sacrilèges. Une partie de l'église, la toiture et le clocher
furent réduits en cendres. Mais des mains pieuses avaient

heureusement mis en lieu sûr la statue de Notre-Dame.

Cette profanation ne fit que redoubler le zèle des habitants
de Liesse et des villes voisines. Les dégâts furent réparés

en moins d'une année et on commença à organiser une suite

de pèlerinages, en réparation de ce sacrilège. En 1583 ce

fut presque une croisade ; partout on organisa des proces-

sions, il en vint à Liesse jusqu'à trente-six en un seul jour.

Liesse fut comme le berceau de la ligue ; car c'est au châ-
teau de Marchais que les Guise conçurent et formèrent sous
les yeux de Notre-Dame (le Liesse cette sainte et puissante
association des vrais catholiques, qui conserva à la France
la vraie foi, et le titre de fille ainée de l'Eglise.

Bien plus terribles furent les fureurs de la révolution fran-
çaise. Liesse put constater son caractère satanique, plus
qu'aucun autre endroit. Liesse allait se voir ravir par la
révolution ce trésor inestimable qu'il gardait si précieuse-
ment depuis bientôt sept siècles. Rappelons quelques-uns

de ces tristes événements. Le 28 décembre 1790, toutes les

armoiries dont les murs et le pavé de l'église étaient cou-

verts, sont mutilées. Le 15 mars 1791, l'évêque intrus vient

faire son pèlerinage dérisoire et installer à Liesse des prê-

tres apostats comme lui. Le 15 octobre 1792, le pillage offi-

ciel fut inauguré par l'enlèvement de tous les ex-voto d'or


